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la Commission legislative sur l'instruction publique. Nous sommes
ä la veille de la session et nous n'avons pas de temps ä perdre. Je

compte done conferer en particulier avec vous de 7 ä 8 ou 8 */» h.
du matin ; faire un rapport au Comite ä 3 h. de l'apres-midi et
avoir de nouveau une conference avec vous en presence du
Comitö ä 3 V4 ou 3 72 h. Dans tout ceci, je pars de l'idee que
vous comptez repartir pour Berne vendredi soir ou samedi matin.
Je demeure derriere la Halle de S'-Laurent, dans une maison rou-
geätre, un peu plus du cote de l'occident que la nouvelle chapelle
catholique.

En attendant l'avantage de vous voir, je vous prie d'etre de

nouveau assure de ma consideration tres distinguee et de mon
devouement.

H. Druey, conseiller d'Etat.

(A suivre.) Arnold Bonar'd.

LES SEPULTURES PREHISTORIQUES

DE CHAMBLANDES

et leur signification pour I'ethnologie de la Suisse

Les plus anciennes sepultures decouvertes jusqu'ä ce

jour, en Suisse, sont certainement les tombes cubiques ou
cistes de pierre (Stone cists) qui s'echelonnent le long de la

rive droite du lac Leman, des collines de Pierra-Portay, sous

Lausanne, ä Celles du Chätelard et de Montagny-sur-Lutry.
Leur interet pour l'anthropologie et l'archeologie prehisto-
riques de la Suisse etant considerable, nous pensons inte-
resser les lecteurs de la Revue historique vaudoise en

donnant ici quelques-unes des conclusions auxquelles leur
etude a abouti i.

1 Dr Alex. Schenk. Les Sepultures et les Populations prehistoriques
de Chamblandes. Revue historique vaudoise, 1901, et Bulletin de la
Societe vaudoise des sciences naturelles, 1902 et 1903.

Les trois nouvelles sepultures de Chamblandes, fouillees en 1904 par
M. A. Neef, ne paraissent pas devoir modifier les constatations prece-
demment acquises. Comme nous n'avons pas assiste a ces dernieres
fouilles, nous nepouvons en parier en connaissance de cause.



— ig —

i° Les populations prehistoriques de Chamblandes enter-
raient leurs morts dans des sepultures cubiques, dallees et

orientees de Test ä l'ouest, en leur donnant une position
accroupie et en les couchant sur le cote gauche. Ces sepultures

renfermaient generalement deux squelettes de sexe et

d'äge differents, accompagnes quelquefois d'un squelette
d'enfant. La presence de morceaux d'ocre rouge et jaune ä

l'interieur des sepultures, dans la main droite des squelettes,
la coloration par l'ocre de certaines regions du cräne et de

la face, ainsi que des traces de charbon, indiquent des

ceremonies funeraires compliquees.
2° Le mobilier funeraire, represents par des defenses de

sanglier portees comme cuirasse, des colliers ou phaleres en

coquilles mediterraneennes, des perles en test de coquilles,
en jayet ou en corail, des morceaux d'ocre jaune et d'ocre

rouge, et l'absence complete de poterie, permettent de

rapporter ces sepultures au commencement de la periode
neolithique.

3° La presence de grains de collier en jayet, de grains de

corail et de coquilles mediterraneennes dans les sepultures
denote dejä, ä cette epoque reculee, des relations commer-
ciales diverses entre les populations primitives de l'Europe.

4° D'apres l'ensemble de leurs caracteres anthropologi-
ques les populations de Chamblandes ne paraissent pas
avoir appartenu aux palafitteurs et, d'autre part, il n'existe

pas entre les cimetieres ä tombeaux cubiques des environs
de Lausanne et les stations lacustres les relations necessaires

pour les attribuer aux palafitteurs, aucun Palafitte n'ayant
ete constate dans le voisinage de ces cimetieres.

5° Les populations de Chamblandes etaient de petite taille

(1,582 m. pour le sexe masculin et 1,486 m. pour le sexe

feminin), mais elles ne representent pas, comme on l'a dit
quelquefois, une r-ace pygmee\ le crane est trop volumineux

pour que I'on puisse supposer avoir affaire ä des nains
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semblables a ceux du Schweizersbild, et la vigueur des os,

la torsion des humerus, I incurvation antero-posterieure des

cubitus, la platymerie des femurs, la platycnemie des tibias,
etc., denotent une suractivite musculaire tres accentuee.

Les cränes sont toujours allonges ou moyennement allonges

(indice cephalique moyen 74,94) et au point de vue de

leur conformation generale il existe trois types principaux :

a) Le type de Baumes-Chaudes ou Cro-Magnon qui est

le plus nombreux et doit etre considere vraisemblablement

comme le descendant de la race paleolithique magdalenienne
de Laugerie-Chancelade, qui aurait habite la Suisse ä la fin
des temps quaternaires et qui se serait perpetuee en
Helvetic, comme en France, jusqu'au neolithique.

b) Le type ä caracteres negroides, voisin, par le sque-
lette facial, la forme du bassin et les proportions des os

des membres, du type de Grimaldi de M. le Dr Verneau,
professeur d'anthropologie au Museum d'histoire naturelle
de Paris.

c) Enfin le type dolichocephale neolithique d'origine
septentrionale, represents par deux cränes seulement.

Ces trois types ne sont pas toujours distincts et l'on peut
constater quelquefois sur certains cränes une association de

caracteres qui denote sürement un melange de ces races.

Mais, ä part quelques rares exceptions, ils paraissent se

rapprocher beaucoup des cränes dolichocephales de la fin
du paleolithique et du commencement du neolithique
decouverts dans le sud de la France et dans les grottes et
cavernes du nord de l'Italie.

II est probable que les populations prehistoriques de

Chamblandes, dont les sepultures remontent au debut du

neolithique, etaient des populations teniennes n'ayant aucun

rapport, peut-etre aucun contact, avec les premieres
populations lacustres brachycephales; ce sont vraisemblablement
les descendants des populations dolichocephales magdale-
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niennes qui ont habite les grottes du Sex, ä Villeneuve, du

Saleve, ä Veyrier, de Thayngen, de Freudenthal ainsi que
l'abri sous röche du Schweizersbild, dans le canton de

Schaffhouse; ce sont vraisemblablement les descendants de

cette race de Laugerie-Chancelade ou de Cro-Magnon qui
a laisse de si importants documents dans les grottes et

cavernes de France, puisque aussi bien leurs caracteres

anthropologiques et ethnographiques sont les memes.
En effet, les sepultures de Chamblandes, comme celles de

Pierra-Portay et du Chätelard-sur-Lutry, sont toutes du

commencement ou, en tout cas, de la premiere moitie de la

periode neolithique. Les trois pointes de lance en silex du

Chätelard-sur-Lutry, les coquilles marines, les defenses de

sanglier de Chamblandes, l'absence de poterie dans les

sepultures du Chätelard-sur-Lutry, le silex de Pierra-ä-

Portay, denotent un mobilier tres primitif, un mobilier qui
remonte ä l'aurore de la periode neolithique, de 1 age de la

pierre polie. Les necropoles de Pierra-Portay, de
Chamblandes, du Chätelard-sur-Lutry n'etaient pas les cimetieres
des populations lacustres parce qu'il n'y a pas dans le voisi-

nage, au bord du Leman, d'Ouchy ä Cully, de Palafittes ni
de l'äge de la pierre polie, ni de l'äge du bronze. Ces impor-
tantes necropoles qui ont ete en partie detruites et perdues

pour la science ä partir de 1825, ne sont pas autre chose

que les champs de repos des populations neolithiques ter-
riennes, des autochtones, si nous pouvons les appeler ainsi,
des indigenes, des populations qui auraient survecu, en

Suisse, du paleolithique au neolithique, et ä cet egard,
le nombre des sepultures fouillees n'a pas ä intervenir pour
etablir cette demonstration, puisqu'il suffit de rechercher et
de reconnaitre, sur les ossements que ces sepultures nous

ont livres, les caracteres ethniques, les caracteres de races,

pour etre convaincu du bien fonde de cette determination.
De ces faits decoulent des deductions interessantes :
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puisqu'il existe, en Suisse, d'une part, au debut et dans la

premiere moitie du neolithique, des populations terriennes

presentant des caracteres anatomiques Ies apparentant aux

populations magdaleniennes de la fin des temps quaternaires

(Pleistocene) et que, d'autre part, les plus anciens Palafittes

neolithiques ne renferment que des ossements se rapportant
ä la race de Grenelle, ä la race des Brachycephales neolithiques

ou Protobrachycephales, c'est qu'il n'existait pas de

contact, pas de rapport, ä l'origine, entre les anciens

occupants du sol et les nouveaux arrivants. Les sepultures de

Chamblandes demontrent ce fait d'une maniere incontestable,

puisqu'il n'y a aucune trace de brachycephalie parmi
les dix-huit cranes que nous avons etudies, l'indice cephalique

moyen de la serie complete restant dolichocephale et

n'atteignant que 74, 94. Mais, petit ä petit, des rapprochements

ont pu se produire et des croisements s'operer avec
1 es nouvelles populations immigrees chez nous au neolithique,

ainsi que semble le demontrer la double utilisation de

quelques sepultures de Chamblandes qui renfermaient
des squelettes se rapportant ä la race dolichocephale
neolithique d'origine septentrionale et une hache-marteau en

pierre polie. De meme, la presence de mesaticephales et de

brachycephales dans les tombes de Montagny-sur-Lutry qui
sont plus recentes et se rapportent au milieu de la periode
neolithique, parait confirmer cette hypothese.

Quelle que soit, d'ailleurs, l'origine premiere de ces
populations terriennes de la fin du paleolithique et de l'aurore du

neolithique, nous pensons avoir demontre que les anciennes

races prehistoriques de l'Europe occidentale et meridionale

ont vecu, en Suisse, avant l'arrivee des premiers brachycephales

d'origine asiatique, lesquels ont introduit ou plutot
developpe dans nos contrees la culture des cereales, la

pratique de la domestication des animaux, l'industrie neolithique,

et ont vraisemblablement construit, ä la surface de nos
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lacs et de nos marais, les premiers Palafittes de l'äge de la

pierre polie. C'est pourquoi nous nous declarons comple-
tement d'accord avec la cinquieme these de notre venire
maitre, M. le prof. F.-A. Forel :

A l'aurore du neolithique notre pays etait occupe par un
peuple terrien, les Chamblandais, quand il a ete envahi par
les premiers palafitteursx.

Pour le moment, il est difficile de se prononcer avec

plus de precision. Attendons pour cela que de nouvelles

decouvertes viennent nous renseigner d'une maniere plus

complete. Nous sommes persuades que la Suisse possede dans

des sepultures non encore mises au jour, ou aussi, peut-£tre,
dans les grottes et cavernes non encore explorees des Alpes
et du Jura, une quantite de documents, paleolithiques et

neolithiques, qui viendront eclairer, un jour ou l'autre, d'une

lumiere nouvelle, l'histoire des premiers habitants de l'Hel-
vetie.

(A suivre). Dr-prof. Alex. Schenk.

NOTE SUR EES CLOCHES DU TEMPLE

DE VALLEYRES-SOUS-RANCES

Les travaux de restauration du temple de Valleyres-sous-
Rances ont ete entrepris au commencement de l'ete de

1909, grace au zele d'un comite actif qui s'est donne pour
täche de remettre en valeur l'antique edifice.

M. OttoSchmid, architecte, ä Veytaux, dirige cette restauration

avec autant de science que d'experience, utilisant
ici la sage methode dite de « restauration conservatrice »

1 F.-A Forel. Le cimetiere du Boiron, Theses de Prehistoire suisse.
Revue historique vaudoise, juillet et aout 1909.
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